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vent pormildo porter yii sud. Par la laliliiclcdc rcilo

lerro, on jnf,'ca que cétail uno partie de la Terre

du Feu, peu éloi^'uee (l'un déhoujpieinenl nu':-

ridional du détroit de Maj;ellau. Il parut fort c'ioii-

nant aux Anjj;Iais cpie les courans les eussent jelés

si loin à l'est. Toutes leurs estimes 1<'S supposaient

de plus de lo" à l'ouest de (H;lte terre. Au lieu de

i(j" de lonji^itude, qu'il croyaient avoir couru, il

se trouvait qu'ils n'en avaient pas lait la moitié.

Ainsi , loin d'entrer, conmie ils s'en étaient flattés,

dans un climat [)lus doux et dans des mers plus

iranquillcs, ils se virent oblij;és de se rapprocher

du pôle et de lutU;r encore contre ces terribles

vents d'ouest, dont ils avaient tant éprouvé la l'u-

reur. Les maladies commençaient à se répandre;

d(; jour en jom* la mortalité augmentait siu' chaque

bord; et, pour dernier décourai^'emcni, l'escadre

était fort diminuée depuis trois jours
,
par la sépa-

ration de deux de ses principaux bâliniens , In

Sovorn et la Perla. On ne les revit plus, I/u[>inion

générale fut qu'ayant été moins favorisés que les

autres par le vent et par la lune, il avaient fait

naufrage sur la côte.

On fit roule au sud-ouest avec un très -beau

temps qui dura jusqu'au 24. Mais au-delà des (io"

de latitude sud , et suivant l'eslifuc à G" à l'ouest

du cap Noir, on retomba dans des agitations si vio-

lentes, que le chef d'escadre perdit de vue ses

quatre autres vaisseaux
,
qui , malgré les pius ter-

ribles orages , n'avaient pas cessé jusqu'alors de
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